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Notre Seigneur lévèle les intentions du communiant 
indigne ? Je cacherai soigneusement sous le manteau de 
la charité les fautes même visibles, et je n’usurperai pas 
les fonctions de juge afin de n’être pas un jour jugé ri­
goureusement.

c) On manque à la charité par la calomnie qui fait 
peidre au prochain le plus précieux des biens, la répu­
tation. On n’oserait pas ley frapper d’un poignard; 
et on ose inventer ou colporter des faux bruits sur son 
compte; on lui aliène les cœurs!...

d) C’est encore commettre une faute, et qui peut 
devenir mortelle, que de dévoiler les défauts cachés 
de qui que ce soit, sans raison suffisante d’emploi ou 
d’office, c’est là pécher par médisance.

e) Nous manquons aussi à la charité par les disputes, 
les paroles blessantes, rudes, les procédés impolis...

f) Il y a enfin le péché de scandale.—On se plaint que 
ceux avec qui l’ont vit sont colères, désobéissants, vi­
cieux, sans piété; ne copient-ils pas nos propres défauts?

ardon, ô Cœur aimant de Jésus de n’avoir pas aimé 
mon prochain comme vous m’aimez au T. S. Sacrement; 
de ne l’avoir pas supporté comme vous m’y supportez; 
de m’avoir pas oublié leurs torts comme vous oubliez 
mes fautes envers Vous.

Pardon pour tous les communiants qui oublient le 
précepte essentiel de la charité fraternelle tel que vous- 
même, ô Jésus et votre disciple bien-aimé, nous l’avez 
formulé. Pardon pour tous les péchés de médisance, de 
calomnie, de jalousie. ..

IV—Prière

Les réflexions que vous nous avez inspirées, Seigneur, 
nous portent à vous demander avec instance une cha­
rité à la fois plus délicate et plus agissante. Nous vou­
lons mettre en pratique les spirituelles recommandations


